
Conte 1 

Il y a des semaines de cela, vivait une petite maîtresse râleuse qui 
râlait tout le temps sur tout. Elle râlait quand elle avait faim, quand 
elle était fatiguée, quand les enfants faisaient du bruit, quand elle 
perdait ses affaires, quand les gens étaient en retard, ou même en 
avance, quand elle avait froid, tout le temps, tout le temps, il y avait 
tout le temps une bonne raison de râler !.... 

 

Mais ce qu’elle détestait par-dessus tout, c’était … surveiller la 
récréation sous la pluie ! AH, ça, c’était le summum de ce qu’elle 
détestait et de ce qui la faisait râler. Dès le matin, quand elle 
entendait par la fenêtre « ouh, chhhh, ploc ploc », elle se disait « oh 
non, je ne veux pas y aller !!! » Et elle pensait en prenant son petit 
déjeuner « je déteste quand il pleut et qu’il faut surveiller la récré !!! » 

 

Un matin, alors qu’elle était devant son bol de thé à penser à tout ce 
qu’elle détestait déjà dans cette journée qui ne faisait que 
commencer, elle aperçut une forme dans la fumée de son thé …  

- Bonjour, dit la forme, je suis le génie du thé anglais super raffiné 
- Euh … bonjour, bredouilla la petite maîtresse très surprise. 
- Je suis là pour exaucer ton vœu le plus cher, faire en sorte que 

ce que tu détestes le plus disparaisse. 
- AAAhhh, dit la maîtresse soudain très intéressée… 
- Dis-moi ce que tu veux, et tu l’auras. 

Elle réfléchit un moment puis déclara : 

- Je ne veux plus de récré sous la pluie ! 
- Ah ? interrogea le génie, et pourquoi donc ? 

Alors la maîtresse sortit tout d’un trait, comme ça : 

 

- Parce que quand il pleut les élèves sont trempés, les chaussures 
sont mouillées, les pieds gelés, les enfants énervés de ne pas 
pouvoir courir et sauter, le préau est fermé, on est tout serré, 



mes cheveux ne font que friser, bref… Je déteste les récrés sous la 
pluie !!! 

- Bien, dit le génie, je vais voir ce que je peux faire ! Je vais exaucer 
ton vœu, et je reviendrai dans quelques semaines voir si tout va 
bien ! Attention, la situation va changer, mais jusqu’à ce que je 
revienne, on ne pourra plus rien y changer, tu as bien compris ? 

- Très bien, dit la maîtresse. 

Le génie disparut, la petite maîtresse alla se préparer puis partit sous 
la pluie pour vivre sa journée …. Mouillée ! 

 

Le soir, alors que rien n’avait encore changé, le président du pays prit 
la parole dans la télé pour annoncer qu’à cause d’un virus, il fallait 
rester enfermé. La petite maîtresse, qui était obéissante écouta tous 
ses conseils et se prépara à se confiner… 

Elle était chez elle depuis à peine deux jours que le soleil se mit à 
briller, briller, et il faisait beau, tout était lumineux, les oiseaux dans 
les arbres chantaient, …. Mais la maîtresse était enfermée. Elle 
regardait par la fenêtre ce beau printemps qui se préparait. Bien-sûr, 
elle faisait ce qu’il fallait, elle expédiait des devoirs à ses élèves, prenait 
des nouvelles, cherchait des idées de jeux à leur proposer. Mais rien n’y 
faisait, …. Ses élèves commencèrent à vraiment beaucoup lui 
manquer, elle soupirait. Oui, il faisait beau, mais elle ne pouvait pas 
en profiter, oui, elle préparait la classe mais… 

 

Quelques semaines plus tard, un matin, alors que la maîtresse était 
fatiguée de s’ennuyer, le génie réapparut. 

- Bonjour petite maîtresse, alors, plus de récré sous la pluie, ça te 
convient ? 

- Non, répondit la petite maîtresse. 
- Comment ça non, ce n’est pas ce que tu voulais ? demanda le 

génie un peu stupéfait. 

Alors, la petite maîtresse explosa dans une colère : 



- Non ce n’est pas ce que je voulais ! Tu n’as rien compris, tu es un 
mauvais génie. Pourquoi m’as-tu privée de récré ?  
Tu n’avais qu’à me dire : « quand il pleut petite maîtresse, 
quand il pleut, cherche le soleil où il est : regarde tes élèves qui 
sourient en arrivant le matin, fais un check à celui qui réussit, 
fais un clin d’œil amusé à celui qui aime rire, chante et danse 
avec eux, invente des histoires et écris-les, regarde leurs yeux 
briller quand ils découvrent une nouvelle notion, écoute leurs 
mercis quand tu fais leurs lacets, sois une maîtresse attentive à 
chacun de leurs petits gestes d’affection, accueille leurs dessins, 
leurs « à demain » comme un cadeau inestimable et tu verras 
que le soleil n’est pas le seul à te réchauffer, que la pluie ne fait 
pas fondre les rires  des enfants, qu’avoir froid le temps d’une 
récré c’est si vite oublié quand on a la chaleur dans sa classe. » 
 
Le génie fut si choqué de son ton de voix qu’il se fit tout petit et 
disparut comme il était venu. 
 
Le soir même, le confinement était levé. Et depuis ce temps-là, 
quand la petite maîtresse entend « bouhhh, chhhc, ploc, ploc », 
elle sourit et dit « merci madame journée de commencer, 
aujourd’hui dans ma classe, j’ai des petits rayons de soleil à aller 
ramasser ! » 


